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est le Centre Régional de Lutte Contre le Cancer 

de Haute-Normandie.
  

Il est spécialisé dans le dépistage, le diagnostic, 
les soins en cancérologie, ainsi que dans la 

recherche et la formation.
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entière disposition pour répondre à vos questions
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Certains traitements 
peuvent nécessiter 

des perfusions 
intraveineuses 

répétées.
La pose d’une chambre 

implantable permet de 
protéger les veines des 

avant-bras.

Information du patient > L a  p o s e 
d ’ u n e  c h a m b r e 
i m p l a n t a b l e

La chambre implantable est un petit boîtier d’environ 
2 cm de diamètre qui est placé sous la peau. Il est 
prolongé par un cathéter, fin tuyau souple, qui est 
introduit dans une veine. Une fois la pose effectuée, 
les piqûres des injections sont réalisées par le biais 
de ce boîtier.

Le dispositif peut vous être présenté avant la pose.

Avant l’intervention
Votre médecin vous a prescrit et expliqué 
les motifs de la pose d’une chambre 
implantable. Une consultation avec le 
chirurgien vous permettra de comprendre 
le déroulement de l’intervention. N’hésitez 
pas à lui poser vos questions. Vos 
antécédents médicaux et chirurgicaux 
ainsi que votre traitement en cours 
seront abordés. Il vous est demandé 
de respecter l’hygiène corporelle pré-
opératoire indiquée dans le dépliant 
spécifique qui vous sera remis. N’oubliez 
pas d’apporter les résultats d’analyses 
s’ils ont été réalisés par un laboratoire de 
ville. Sauf consignes particulières, il n’est 
pas nécessaire d’être à jeun.

Le déroulement de 
l’intervention
La pose du dispositif est réalisée au 
bloc opératoire le plus souvent sous 
anesthésie locale. Une courte incision 
permet d’introduire le cathéter dans 
une veine (à la base du cou ou parfois 
à la cuisse), le boîtier est glissé sous la 
peau par la même incision. La durée de 
l’intervention est variable en fonction des 
conditions anatomiques, pouvant aller de 
30 mn à 1 heure. Vous restez conscient 

pendant toute la durée de l’intervention et 
pouvez communiquer avec le chirurgien 
et les infirmières qui vous entourent.
 
Après l’intervention
Il est habituel d’éprouver une sensation 
de tiraillement, parfois même une gêne 
à la mobilisation du cou qui cesseront 
rapidement après la prise d’un antalgique 
(sauf aspirine). Aussitôt après la pose, le 
traitement peut être entrepris. Le boîtier de 
la chambre étant facilement repéré sous 
la peau, l’infirmière pique à travers dans 
le boîtier permettant ainsi le passage des 
perfusions dans le cathéter.

Les risques possibles : une infection peut 
se manifester par une douleur, une rougeur, 
voire de la fièvre. Exceptionnellement, une 
obstruction du cathéter peut survenir et se 
traduire par les signes suivants : rougeur, 
chaleur, douleur anormale au niveau du 
bras et du thorax du côté où a été posée 
la chambre, accompagnés parfois d’une 
fièvre modérée, apparaissant dans les 
semaines, voire les mois suivant la pose 
du dispositif. Dans tous les cas, il est 
recommandé de consulter votre médecin 
traitant. 

La vie quotidienne avec une chambre implantable
Le dispositif étant totalement intériorisé, aucun pansement n’est nécessaire après la cicatrisation. 
Vous pouvez mener une vie normale, notamment prendre des douches et bains. Les sports actifs 
sont toutefois à éviter. Le port de la ceinture de sécurité est autorisé, ainsi que le passage des portes 
de détection dans les aéroports et les magasins. Le dispositif ne gêne pas la pratique d’examens 
tels que radiographies, scanner, I.R.M.… Un carnet de surveillance, remis après l’intervention, 
comprend une fiche “porteur d’implant”, qu’il est important de garder sur vous.


